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Une 6
e
 édition dédiée au sport et à la jeunesse 

 

 

100 CONTESTS, c’est le rendez-vous de la culture urbaine en Ile-de-
France.  
 
Gratuit, mettant en avant la culture street, qu’elle soit sportive, 
graphique ou musicale, ce rendez-vous sur trois jours permet à des 
jeunes de plus en plus nombreux de se rassembler dans une ambiance 
conviviale et créatrice. 
 
Novices, amateurs, professionnels, tous ont rendez-vous pour 
découvrir, participer à de nombreuses démonstrations et contests 
autour de tous les sports urbains… et pour finir en beauté, chaque 
soirée des concerts sur la grande scène installée pour l’occasion sur 
l’esplanade de Paris avec Buju Benton, Patrice, Alborosie, Dub 
Incorporation. 
 
Pour sa 6e édition, 100 CONTESTS vous attend sur l’esplanade de Paris à 
Cergy du 12 au 14 juin prochain. 
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Cergy se rassemble durant trois jours autour du 100 CONTESTS 

 
La ville de Cergy est fière de fêter la 6e  édition de ce festival qu’elle a 
créé et qu’elle soutient. 
La 5e édition a réuni plus de 51 000 personnes durant trois journées sur 
l’esplanade de paris qui ont participé gratuitement à ce grand 
rassemblement des cultures urbaines. 
Que ce soit le skate, le BMX, le roller, le basket, la danse, la musique, 
tous les publics ont ainsi pu découvrir des moments forts et conviviaux. 
 
100 CONTESTS est également l’expression de la politique culturelle de 
la ville qui mixe tous les courants pour devenir un événement connu et 
reconnu aussi bien en France qu’à l’international. 
 
 
Les 12, 13 et 14 juin prochain la ville sera prête pour le 100 CONTESTS 
et attend avec enthousiasme le public qui saura partager ces moments de 
convivialité et d’échange. 
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Une programmation sportive et musicale 

 
 

Vendredi 12 juin 
 
A partir de 21h sur la grande scène de l’esplanade de cergy 

 

ALBOROSIE 
Premier artiste reggae italien à avoir un écho international, Alborosie (de son vrai 

nom Alberto D’Ascola) est né en Sicile en 1977. Il forme son premier groupe reggae 

national tickets en 1992 et va rapidement connaître le succès avec des titres comme Il 

mondo et Il rimedio en mélangeant ses influences dub, soul, et funk. Ce sera le 

premier groupe italien à jouer en live au Sunsplash et au Sumfest en Jamaïque dans les 

années 90. 

Alborosie s'y installe en 2000. Sa rencontre avec John Baker (ex-producteur de Pm 

Dawn) est déterminante : il se voit confier la gestion de son studio Geejam dans la 

campagne jamaïcaine et va, peu à peu, travailler en tant qu’ingénieur et producteur (il 

compose des riddims) pour des artistes de renommée internationale tels que Wyclef, 

Angie Stone, Sisco, etc. Il enregistre également Manu Chao ou les Nubians lors de 

leurs visites sur l’île. Profitant de ses talents de producteur, il se voit confier la 

gestion des artistes du Digicel Rising star show. 

Fort de cette expérience, il signe son premier titre sous le nom d’Alborosie sur son 

propre label Forward music en 2004. Malgré quelques bons featurings (dont Burnin’ 

and Lootin avec Ky-mani Marley), il lui faudra attendre 2006 pour connaître une 

reconnaissance mondiale avec Herbalist : David Rodigan lui décerne le titre de 

meilleure chanson de l’année. Alborosie devient le premier artiste blanc à être 

distribué en Jamaique par le label de Bob Marley, Tuff Gong. 

Parallèlement aux nombreux riddims qu'il compose pour les artistes jamaicains (dont 

le XXL Riddim), il continue l’enregistrement de titres en solo (son hit Kingston town, 

Slam bam, Police) et en duo : avec U-Roy sur Precious, Mykal Rose sur Guess who’s 

coming to dinner et Waan the thing, Sizzla sur Meditation ou Gentleman avec 

Celebration.  

 
 

PATRICE 
Originaire de Cologne en Allemagne. Sa mère est allemande et son père africain de 

Sierra Leone. Amateur de Bob Marley, cet artiste reggae écoute également Billie 

Holiday, Louis Amstrong, Snoop Doggy Dogg et Charlie Parker. Patrice apprend à jouer 

de la guitare dès l'âge de 12 ans. Il fait la première partie de Lauryn Hill en Allemagne 

et cartonne en Afrique avec son groupe Bantu Crew, collectif d'artistes africains rap 

et reggae.  

Il sort en 1999 un mini album Lions puis l'album Ancient Spirit. Suivra l'opus How Do 

You Call It en 2002. En février 2003, le chanteur sort son quatrième opus, Meets Silly 

Walks. Il revient début mai 2005 avec un cinquième CD intitulé Nile, enregistré à 

Cologne, sa ville natale, durant l'année 2004 et sur lequel il collabore, entres 

autres, avec Matt Kent et Cameron Mc Vey (Neneh Cherry et Massive Attack). En 2006 il 
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sort Raw & uncut : live au Zenith de Paris. Il revient en 2008 avec Free-Patri-Ation, son 

septième disque. 

 
 

SAMEDI 13 JUIN 
 

A partir de 14H 

- qualifications roller, dirt, skate, BMX, double dutch, basket 
(tournois et freestyle)   

- shows de slam, d’urban Ball, de danse…   

- challenges et performances de graff 

- shows de VTT trial et de flat… 

- jam session de BMX dirt 

- initiations au graff, slam, double dutch, VTT trial 

- prêt de matériel et stands d’essai de produits  
 
 

A partir de 17H30 : CONCERTS 

 

DUB INCORPORATION 
Le groupe est composé de huit musiciens : deux chanteurs/percussionnistes (derbouka), 

deux guitaristes, deux claviers, une basse, une batterie. Le groupe stéphanois pratique 

un reggae métissé, joyeux et conscient, original par les sons, l'énergie et les thèmes 

abordés.  

Dub Incorporation a réalisé trois albums, deux maxis et un live. 

Le premier maxi ("Dub incorporation 1.1") sorti en version limitée sur Saint-Etienne 

comporte les premières versions de "Rude boy", la chanson culte du groupe et 

l'"échiquier" reprises plus tard dans Diversité. Les autres morceaux sont purement dub 

(instrumentaux). Le deuxième maxi, "Version 1.2" installera quant à lui le métissage 

propre à la musique de dub incorporation. Le chant ragga se fait plus présent et le son 

gagne en professionnalisme. Le bouche à oreille fonctionne beaucoup et le groupe 

jouit d'un fort succès local. Les promesses des deux maxis seront concrétisées bientôt 

par la sortie de Diversité qui confirmera le changement de statut d'un groupe adulé 

localement à un groupe d'envergure nationale. 

C'est vraiment l'album Diversité qui fera exploser le groupe aux yeux du grand public, 

notamment le featuring avec le chanteur Ivoirien Tiken Jah Fakoly sur la chanson Life, 

mais surtout le morceau le plus apprécié des fans :"Rudeboy". Pour leur deuxième 

album, Dans le décor, le groupe s'est offert les services de l'ingénieur du son 

jamaïcain Samuel Clayton Junior et s'enrichit de featurings avec David Hinds du 

groupe Steel Pulse, Omar Perry et le chanteur ragga guinéen résident français 

Lyricson. La Dub Incorporation fait partie du collectif Massa Sound regroupant la 

scène reggae-ragga-dub stéphanoise. 

Dub Incorporation a sorti dernièrement un nouvel album Afrikya. 

La notoriété nationale du groupe est en grande partie basée sur la qualité des 

prestations "live" à travers la France. Particulièrement actifs en concerts, ils 

emportent le public par des performances enfiévrées où les vibrations lentes et 
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planantes de la dub se marient avec des improvisations ragga de haute intensité. Ils 

sont appréciés pour leur simplicité, pour leurs textes qui prônent la paix et un esprit 

positif sans tomber dans les clichés, et pour leur forte propension à impliquer le 

public des salles où ils se produisent. Pratiquant une musique consciente, voire 

engagée, ils s'éloignent de la Loire, voyagent et installent petit à petit leur succès en 

France. Ils écument toutes les régions de France, se produisent dans les petites puis 

grandes salles de concert du Pays (Palais des Spectacles et Hall C de Saint-Etienne, 

Transbordeur de Lyon, La Carenne à Brest, Zénith de Lille, Saint-Etienne et Paris), 

participent à des festivals de plus en plus importants (Solidays, Printemps de 

Bourges). Ils se déplacent à l'étranger (Portugal, Suisse, Belgique, Allemagne, 

Espagne, Grèce), installant du même coup un certain buzz Européen. Ils vont également 

en Afrique et s'impliquent aux côtés de l'association "Survie" pour témoigner des 

ravages de la Françafrique. 

 

BUJU BANTON 
Buju Banton a émergé sur la scène dancehall dans le début des années 1990. À 19 ans, 

il se fait connaître avec des titres au contenu sexuellement explicite faisant souvent 

appel à la violence. La controverse va atteindre son paroxysme avec le titre "Boom 

boom bye bye" appelant à la mort des homosexuels. Bien que Buju Banton écrira par la 

suite des textes parlant d'amour et de société, il continuera de chanter cette chanson 

tout au long de sa carrière, mais participera tout de même à des actions d'aide aux 

enfants atteints du SIDA. Il enregistrera même des titres engagés comme "Murderer". La 

discographie importante de Buju Banton représente l'évolution de cet artiste 

controversé. Il est également l'oncle de Sean Kingston. 

Ses influences musicales sont surtout issues de la richesse de l'héritage musical 

jamaïcain, dont Burro BANTON, un artiste "vraiment lyrique et haut en couleurs" 

selon les termes de Buju lui même. Le style musical de Buju Banton relève 

essentiellement du reggae, du ragga et du new roots (Peter Tosh, Bob Marley, Burning 

Spear, Lee Scratch Perry, Jackie Mittoo ...) 

 

Dimanche 14 juin 
 
finale des contests :  

• BMX, roller, skate, dirt, double dutch 
• hip-hop (battle boy, battle Fly Girlz, clash) 
• graff 
• basket : tournoi et freestyle 
• slam 

 
des shows (VTT trial, flat…), des performances, des initiations…  
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Six éditions gratuites du premier festival de culture urbaine en 

France 

 

- Edition 2004 
 
17,18,19 juin 2004 
 
Têtes d’affiche : Sergent Garcia, LKJ, La Brigade.  
17 000 spectateurs 

 

 

 
- Edition 2005  

 
16,17,18 juin 2005 
 
Têtes d’affiche : Alpha Blondy, Kool Shen, La Rue Kétanou,  
20 000 spectateurs  

 
 

 

- Edition 2006  

 

16,17,18 juin 2006 
 

Têtes d’affiche : Sinsémilia,  Saïan Supa Crew, toots and the maytals, 
groundation 
35 000 spectateurs 

 

 

 

- edition 2007 

 

15,16,17 juin 2007 
 
Têtes d’affiche : Israel vibration, Admiral T, Redman, Sefyu… 
45 000 SPECTATEURS 

 
 

- Edition 2008 

 

13,14,15 JUIN 2008 
 
Têtes d’affiche : Gentleman, Tiken Jah Fakoly, James Deano, Médine, Kery 
James, The Gladiators 
51 000 spectateurs 
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Quelques souvenirs des éditions précédentes 
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Les organisateurs et les partenaires de cette édition 

Organisateurs 

 

Partenaires 
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Renseignements pratiques 

 

www.100CONTESTS.FR ou infoline : 01 34 33 77 55 

 

100 CONTESTS se déroule sur l'esplanade de Paris.  

 

A 5 minutes à pied de la gare RER de Cergy-St-Christophe (Ligne RER A3).  

 

Vous venez en voiture : prenez l'autoroute A15  sortie n°11,  puis suivez 
Cergy St Christophe et laissez-vous guider par l'affichage. 

Plan d’accès 
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lexique 

Le street est une spécialité du roller agressif, du skateboard, du vélo (VTT ou 
BMX) et du monocycle. 

Il se pratique initialement en milieu urbain d'où son nom : street. Mais face à 
son développement sauvage, les municipalités tentent de le prendre en compte 
dans l'aménagement des nouveaux territoires urbains. La tendance est donc au 
développement de cette pratique en skate park (voir le skate park de Cergy). 
Ces derniers reproduisent le territoire urbain : trottoirs, murets, descentes 
d'escaliers... Les riders exécutent des sauts, des slides (glisse sur des murs ou 
sur des barres). Il existe un nombre important de figures aux noms spécifiques. 

Le dirt (de l'anglais dirt jumping) est un sport alliant le cyclisme et la 
voltige. 

Issue du VTT et du BMX, la pratique dirt consiste à exécuter des figures dans 
les airs, sur des bosses en terre ou des structures artificielles (comme une 
structure de skate park en plus grand). Les dirters (cyclistes dirt) exécutent 
des figures parfois spectaculaires telles que des backflip (retournement), ou 
des cancans superman. En compétition, les concurrents sont notés par un jury 
comme dans les autres sports urbains. 

Le flat est un sport qui se pratique avec un BMX, mais qui est devenu une 
discipline à part entière. Elle consiste à exécuter des figures ou 
enchaînements de figures exclusivement au sol, souvent en équilibre sur une 
seule roue, (souvent effectués sur des cale-pieds appelés pegs, tubes 
cylindriques creux rajoutés au centre de chaque roue en aluminium ou acier).  

Le streetball, ou basket-ball de rue, est une variante du basket-ball se 
pratiquant en extérieur, bien souvent sur du goudron (des terrains dénommés 
playground). Il se caractérise par la négligence de nombreuses règles du 
basket-ball traditionnel, privilégiant les actions spectaculaires. 

Le double dutch est un sport qui consiste à exécuter des chorégraphies en 
voltigeant entre deux cordes à sauter qui tournent simultanément.  

Le VTT trial est une discipline sportive à vélo, pratiquée sur des VTT 
spécifiques (amortisseurs, cadre surbaissé, absence de « roue libre »). Trial 
signifie « essai » en anglais, car le succès n'est pas assuré. Le trial consiste, 
en effet, à franchir des obstacles naturels ou artificiels. Le trial est un 
sport où la notion de vitesse n'intervient pas, seul un temps limite est imposé. 

Un graffiti est une inscription calligraphiée ou un dessin tracé, peint ou 
gravé sur un support qui n'est normalement pas prévu à cet effet. Longtemps 
regardé comme un sujet négligeable, le graffiti est aujourd'hui considéré, 
selon les points de vue, comme un moyen d'expression, comme un art visuel, ou 
comme une nuisance urbaine. 

Le slam est un art oral d'expression populaire, déclamatoire, qui se pratique 
dans des lieux publics comme les bars ou dans la rue, sous forme de 
rencontres et de joutes oratoires. On vient y dire, lire, scander, chanter, 
jouer des textes de son cru sur des thèmes libres ou imposés. 

Le spoken word est une forme de musique dans laquelle paroles, poésie ou 
histoire sont parlées plutôt que chantées. Le spoken word est souvent réalisé 
avec un accompagnement musical, mais l'accent reste sur le parleur. 
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Le (ou la) break dance, ou breakdance, ou break, ou bboying, sont des termes 
utilisés pour désigner un style de danse développé à New York dans les années 
1970 caractérisé par son aspect acrobatique et ses figures au sol. Un danseur 
de break dance est appelé breaker, b-boy, ou encore b-girl s'il s'agit d'une 
femme. 

Les battles sont des tournois de danse hip hop opposant un danseur ou 
plusieurs danseurs à un ou plusieurs autres. 

Le clash est un tournoi opposant des rappeurs en duel. Chacun improvisant à 
tour de rôle, en tentant de dévaloriser son adversaire quant à sa prestation, 
son look, sa façon de se mettre en scène, etc. Des règles strictes de respect 
doivent être suivies sous peine d’élimination. Un jury constitué de notoriété du 
rap départage les concurrents.  

L’urban ball est une nouvelle discipline urbaine qui mélange des techniques 
de foot et de basket avec de la danse et des acrobaties avec un ballon 
spécialement conçu pour la discipline, le tout rythmé par une musique 
entraînante. Ce sport est pratiqué par les garçons et les filles dès l’age de 6 
ans. Le but du jeu est de réaliser seul ou à plusieurs des figures techniques 
et spectaculaires en jonglant avec le ballon . 

(Source : Wikipédia) 

 
 
 


